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Les Archives de le Co~t1.on l.yonnaiait d Saint Jose:il poesMent tm docur:sent 
inportant dont toutes l es Filles du. Phre r.Y6dai 11 e connaissent &u. zooins quelques ~a • 
n ee lit aans un eabie.r 6colier de 230 pages, datant sans doute de la fondation ® 
Sain.t JOSitph de Iqon, IS • ll est intituU "Sen~nt et ognJF..i§pna toucant le · . 
desaein.• Su1vent de m;ys"Wrieu.ses Bajuscules dotlt la si&nification est encore a trouYel.'l 
• U..B.S.M. ot sr, en !eaua, en Vart.e, en Joseph..; 

La cop1e, Ct\r ncu.s nGa poss.sdons pas l'a:uthentique, occupe I2 pages de cabier • 
L9 tsrte n'a jamais 6t6 1n~91!1ent pubU<S. 

e~~ 
Ce dooument ~par le silence quil'a ento\lNa aucnne allusion ne se reD-

ccmtre dAms lea Constituticms ~ las plus anciennes. Il a fnllu &ttendl'e 1878 pou:t" 
que I.es Religieuaes de s~ _Jose}lb en ocmrrassent 1' existence.. · 

n~sterleta, ce W%te l'est encore par la disc:retion a.vee laquelle le premier &li­
teur,. l'abb6 Ri.VIlmlt, l'a trait~t Il n'en livre que quolqtlce pages que l'on ·~t lire dims 
la Vie de 1a Rwerende Uere du Sae:l"S Coeur de J4sus, 114e T($zenas du Z{Onteil (I) et de 1a 
R~rende l-im S&int Jean, xree Jeanne Font'bolme .. (2) 

l·lysUrieux eJJCore at surtout par les ~nea qui n • ont p;s eW pablies et qui 
soulmnt un problema que le voudrais etttdier. 

Cea pages mOO:i.tent une attention d'autant plus a~iale, que toutes les religisu­
ses de saint Joseph s•y referent aujourd'hui et s'appellent volontiera, et avec une assu­
rance sans nuage •1es Filles du Petit Dessain". (:;) - --- - · . 

De cette ... ettre ja voudrc.is, apres quelques ~it6s sm" l'autear et la doeti­
nataire~ Em:minOr 1Gyale!:lent le contezm. llous serons ainsi ~ A pz."'kiser quelques traits 
qui ea:racUrisent lea premi~ di.ri.gees du POre Medaille, en bref ~ quelles sont l eo pro­
W.el'Gs, lea vraies a PUles dn Petit Dossein • .. 

Cette question pourra pe.rattre ~tonnante. p.resquo oacrll.ege. 
Je ne la pose pas devant n'importe qui. Je me trouve d9V8llt dea I-leres ~r&les, 

babituks A tout entendre, et j'ai p9nOO qu'elles pref~reat sawir la "ririte, qui d•au­
leurs ne comportG rien de tragiqu&, que de reater sur des positions amb~a. 

s•u f'aut pp6rar u:ne mise eu point sur un detail~ tout aecondeire,9t qui 
se fera tatalar.lOilt un jour au l'autre~ mieax vaut que ce soit une main amie qui s'an cha.:.Lce. 

I 

!Il Grenoble 1878 Livre I , Chap1trc I,paee I:; • 
2 &Nnoble !885. Livre I, Chapitre I, }l!tCe 65. 
3 Cetto appellation pmstt recente. Reaonte-t-elle av:mt I950, date de puouticm du 

• ~ i f> ·O., livre nw, SOeurs de Saint Joseph" auquel l'auteur, le Cbzmoine Bois, donne le 
~ ~f.'tz.. ~sous-titra ' 11 Lea Filles clu Petit Dessain " ? 

P.tl .. 
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t• AUTC:UR.- N&le si cette lettre n'~tait pss sign~ du P.liedaille, la crit ique illterne 
en decelerai t aisement 1' auteur. 

0 'est le m&le vocabulaire, iei. et dans les Constitutions ou les"!lax:imes", la m&le 
affection pour certains mots come t petit et petitesse, ~tissem::mt, depouillement, hu­
milite, etc ••••• la m&1e insistance sur une expl.'lession. si.Dguliere ou tautes les Soeu_-rs de 
Saint Jose{h devraient etre smbit~s de trouver leur definition ctt la Cong:regation du 
plus pu- et parfait moour •.(!) 

LA OOSTINATAIRE.- I 0- c•est sdrament une ";@.ilotb2e" du P.I·~e, celle a qui il 
peut dire tout ce qu' U a sur le coeur et qui lui vient un peu. tumul tu.eusement aous la plu­
ma, qu•u appelle !4 fois en oes ~s ".l!la chere fUle, ma. tres chere fille, notre chm 
fllle • ma chexe soeur, m tres chere aoeur •••• • " 

2o- Faut-il voir une Collabomtrice; Cela ne semble pes s 1isqloser t le pluri.el em-­
ploye p@urra.it bien n •@tre qu•un pluriel de mjeste, comma on vient d'en voir un exm:~.ple : 
" notre " soeur, nnotren fillo. 

Copendant j•incliner&is a voir une allusion a une collaboration dans des phrases 
comos cellea-ci ~ 

" Pour naust ma ch~re fille, nous n 1y sommes rien qu•un vert·tBble et1p§chement " IO 
" Ce cher Seuveur de sert d~ nous pour nos petites institutions." II 
• La bwte divine datene ..... nous essiater !lOUI" 8tre· des instruments proPl'Gs •• • a 2I ••• 

• 3°- Pwt-on aller plus loin et pNeiser avec l es Fol'lliUl.aires".J" une de nos· premieres 
z.I~res" ? C • est vraismblable. Que ne pouvona-nous percer le ~stare des Hajuscales de · 

• 

• 

1 'eUV'Oi I" N.E.s.M.et se. en l~sus, en I~e. en J"oset:U. • (2) 

L&ttre I9, Constitutions {"a 1 'honneur de Dieu le Saint Esprit") p. iS 
La graphie de la oopiste l.aisse un dou.te • 



! 0 - LD COimmJ DS LA. LE'l'?!tE. (I) -'-
Pour mieu% COZilpr9JlQre Cette lettr3 Uil pe1l tumul tueus&. plaine d I emtion Ct dO 

tendresse, d'Msitations et de certitudes, d'excl.amations enthousiastes et d'esprit 
pratj,que, 11 faut, semble-t-il, supposer dati% ll10I:l6nts dmm son tSlabore.tion. .0, ~./ 

J./ Voiei d'abord c~ qui e&.~.--acttSriserait com:ne le prem;t.er moment 

I Le Pe:re l1Maille travaille a la fondation d'un. ~ttent spirituel npuveau. ori-
ginal, audaci&u%o 

n lui tient a coeur' comme l e prouvont lea appellations qu' u lui donne et que 
nous lisona dans lo lettre a 

ce noaveau desaein 8 
notre naaveau dessein 30 
not:t:e petit Z'lDllveau dessein I3 
la petite association du pet~t dessein !3 
notre petit tStablissement ?:l 
notre ch~re congriBati.on 19 
notre nouveau corps I8 
notre cbere institution 22 
notre t~s petite institution 14· 
noU9 tN8 ch8re association 4 , 5 

Ces expressions aont-elles synoilJmSs? Certainement, comme le prouvent lea phrases 
suiVBlltes : " notre petit dessein et les personnes qui le composeront" 30, n lea tines du 
petit dessein " • I·lais alol"B pourquoi ce mot s1nguller de "dessein" dans un sena que ne 
connatt pss LittJ:re ? (2) X · -

- ~ pl.&.m3~ Jc la l~tt!'e ne nous mettrait-elle 1JHS SUl" 1a voia ue. la aolll"ion:"notre 
nou~ corps,si je le dois aillsi APPeler, p.Usque veritablement U oo scoblo qu'il n'a. 
que l'orm:re, et non pes la reallte d'un corps"? I8 

ce que 1 'ombre est au corps, 
le dessein ou dessin ne 1 'est-il pas per rapport a l'edU'ice ?Ce ser&it alors unl) 

expression d'bumilite et d'aneantissement. 
-A ootns que cette myst~rleuse fac;on ~e parler ne ooit tout simplcnent cgmandOO IE 

la SECRJT dont il Dera question tout a 1'~~•••• 
Posofbilit6 •• ? Probabilite •••• ? 

8 De cette fondation nouvelle, jamais le Pere ne s'attribuo 1 'initiative.n se refere 
a J~::rusa c•est "son" dessin lJC'ost par "sea ordres" qu'il travaille a l'~tablissemnt 
d'"un Institut an~ti" 3.11 sera"ce que Dieu de.i8nem faire de son Institut" 4. 

3 Tout est cepondant encore au stade doa projeto.Le P. IItSdai.lle ne parlc qu'au f'utu:t 
"notre tNs chere Association ne parattra jamais ~tre rien dana le monde"4,sera il:Nisible ••• 
tres petite ••• 65nous serons ai parf'&itement d~nues qu'au simple ~ce de ce qui nous apo­
portiendra •• ,nous serons dana un parfait· contentenent"I3 ••• •Le vivre et le v@tir sera une 
e:rlr&le frugalit6"27, "las mai.sons de noa fllles seront aemblablss aux Tabernacles" 28. 

4 Ilai.s deja qye de prkisians dont U va @tre question tout a l 'heure, qui dooelent un 
plan net dans une liGne detei'!liiilA$9, ou lee actuelles filles de Saint Joseph auront quelque 
peine a se reconna!tre. 

(!)Pour faclliter la citation de lA lettre,l 'auteur de ces no~s l'a divi.see en 30 paragraibes. Le 
cbiffre qui suit la citation est le n° du paragraphe. 

(2,Dessein et dessin sont le m&le mot; il n 'y a pss longtemps que l'orthographe los a dietillgues pour 
•l'oeil; et dans le XVII0 s. despin s ' 6crivait souvent dessein. Dessain n'est que doosin pr:i.p figu­
rement i.e. ce que 1 'on dessine ou de9i8ne, car ces deux I!X)ts sont identiques. "Littre col. III3 

"l?essein-ProJetc- d~termi.Dati.on de faiee qq chose.Desooin=ce qu'on deasine ou designe d'avance. 
~jet:.ce qu•on jette en avant.Dessein exprime dona qq chose de + arr@t,_ que projet"Lit.col.Ill2. 

( '{)-i ()f:·LA"-"'V3 ~l'.pi~~) 



- ~18.is deja qa.e de p-_..0Cisioll3 qui dJcelont 11:1 pl nst} d~ ur..e li._.:me dJ Gem~ n.~c I 
em les ec~"!Wll ... s Fillos de Saint Joaopb ont quelquc peine ~ se r"'connattto : I1 a , e.gi t 
d'une esoociAtion sGcrbte de peraonncc, vivant 3 pru.4 3 : n ' ayxmi: non on prop:ro, :~ecz : u· 
doo vo~ socrots, connnes de-a Sup6rieu.rD aeu!s, tautes te~es vore un:-.~ !;.aut~ :"'rfcction 
p&rsC>lmolle et o:postolique. " Dicu wuilio qu1elle soit ~tablie ps:r i;ou'cc son Ecrlise. 'f .. .. 

Noua ra:parlerons !'lUS emploor..nt da ces precisions, t;.ai..S i1 f&llu.it les donner 
sans tardcr, • ·ur comprendre 1' ee3entiel de la po ee <'bl P~ro ~·Mdailla. 

B/ Tel etait le prc:der dessein de la fondati<>n) ~ U<1 jour- c•est le 
second mmant ... le P .ll~lle eut une illumination.. Il y e dans le eou.re de la lGtt:re 
un ton~' entb.oooiaste, Ull8 ~tion, qui fait parfoi3 tort, disom-le, a 111 log1quo 
et a !a cl!lrt~, maia qui le rxmtre visibl&::SSnt soulevG 1'3%' l 1 Bsprit ou .. .. son esprt·,, les 
deux oans doute. 

N·~ pas une r~.u&tion. Simplemellt une vive l'W:li~l'8 qui fit choc en 
son esprit. Ce qu'll a w. c'ost avec ~ une sorte de parallESlis::e entre l a 
vie de J6sus au Saint Secrenent, et. non senlement la vie dea"persormes qui composeront 
l e petit dessein" 30. 1111.\ia le Petit Dessein lui.-dl!1e. 2 

n lle ~ ee conteni:f: :u n fmtt que je VOU8 oorive lea petites pens6ee 
que le bon to de:rasuree de notre uniqus s uveur dai gne me ccmt!W.1iquer , 
toucbant son d&ssein. I1 m'a fait "loir un modele s.ccampli dJ.1 petit des-· 
sein lui-t:&:9 en la noes sainte Euclwristie" • •• r~ 2 •• 

Et il developpe son ide3 en 3 ~ties d ' ~galo ;lroportion : 
Dans h premiure. lB. pltm eten®e !. 8 ~8!3 -i S"~ !2) et la plus commo, .:1 

!!!.Gntre J~sua r..odc!e d06 vertun de notre wt::..tution .. 23. 
Imns lo 2° ,.il considOre la Mture-de 1' Institution .. 24 
~·la 3° 0 l6S activites doa perBGnnOB. 29 



-5-

Iere PARTIE 

11 (J~) m•a fait voir un modele accompli du P.D. lui-mAma {I) an la TrOs Ste Eucha­
ristio. 2. 

I/ " Ce Jesus lA..OOOans est tout a:nM1lti ••• "' 3. Telle est l.a priciaion , 
dont les applications· d0l1Mes ~ l'auteur dkoncertent un peu le 1~ modeme. 
" Le Pare I·Iedaille,. pensera-t-ii, debute mal. Cette apression (aneanti, ep?antist 
sement, neant), qu'il dit et redit sans ~nt, nona gene s plus que ve1lllote 
elle nous para!t eaeessive.• Blle a cependant trop d'importance pour qua noaa en 
esquivions l'etude seretne. · 

-Applique a 1 'AME CHR.e."""TmmE et dans un contexte spirituel, ce qualifi-
-catit prtSsente un sans ~ere, Apre;~~ait ma18 intelligible, 1m sens. Chretien. 
Songeoos a saint PaulllOilB ·invitant a adopter leG sentiamts du Cbrist J&nmt" Bien 
qu'8gal aDieu, U s•est aneanti. lui-m&Je en ~t la nature de l'eselaw"(Phil.II) 
Dans 1e Saint Sacl"EEIIlellt:o Jesus est bien plus speetaeulaireiilent " tou-t tJD&mti" 3, 
"Dieu cach8 et totalement invisible" 6·. Quel modele ! L'Ame " dan'a f&1r& prof(Jssion 
en to\ltes choses de c:ll&ir et choisir ce qui est le plus humble ••.• , la plm petite. 
la plus p:rofoode et la plus a.OOantie mmilt te" ·22. 

Discma-le~ tout de suite, la com.paraison eu.charistique biellt8t diapard­
t .ra, mais jarlais ne :f~ cette tree haute et trOO exigean.te sjd.ritualite que nons 
retrou.vons entre d1x textes clans la fo2U.lle des "Protestatione"s• A l'honn.eur de Dien 
le Fils nous noaa etudie'rrons A l.Ul partaiil an&mtisseoont de~ par 1a profession 
d'tmm11iM la plus petite et la plus profonde eta 1a mrt contimlelle da tonte lana­
ture. atin que nous soyons 4e riritables lpouses du Sauveu.r tout en&nti"(• Petit 
ecrit • p.I92 - fin· 2-. partie desi'Ccmst'ltutions p.;n ) · 

Faut-U s'ftonner de oe J.aneage ? Nos spiritu.els :parlent avec d'autant 
mcinS de m6nagements d'11anhmtisaement" que ce vocable est aussi. plein d& promeeses : 
u :ne se ~re pes a des biens qtie . je vema. ma1s- on n'y pense pas assez- ~des 
bi.GDS en:ricbissants dant je prends possession. S'aneantir c•est se perdre en Dieu • 
tt dans le SSCN sefm de 1a divil';lit~tt, coz:me dans un ocean d1infinie pel'footion t 

c notre P.D. et les person:nes qui le eomposeront ne aeront rien a elles, 
seront toutes perdues et ~t!9s en Dieu. e t J)9!.l£ Di~" 30,et encore :t 
111laisser la diVine Providence nous cond:uire, qui, QQi'a!le une chere nourrice , 
satt bien ce qui nous est nkessai.re et qui, apres tout. doH; absolument 
gouverner des criattl'es ~n'C Bne8Zlli1EIS da!ls son sacr§ @§~ 
telles que doivont l'~tre les Ames du P.D." I7 

On petit ~ferer un style moins " XVII0 si.ecle", maisa 1a doctrine est 
rassurante et bien classiqua. 

- te Pere lt~dallle s'en sera:it tenu lA, il n'aumit iveill~ que 1es reti 
cences em vieU hcmma. Ma:is, ce qui DOWJ met mal a 1 taise c 'est de lire le tlOt incrl~ ... 
nine accole h LA NOOVELLE FOIIDATIOH. " ce Jesus, lb-dedans · ( da2ls 1 'Eucharistie ) 
est tout an&mti et ne devons-nDUS pas aussi. pe.r ses ordree, travailler a 1 *6tlblis­
sement d'un Institut tu:l.§g,n!!," 3 .. Le mot ne lui a pas kha~, si r·on pelrl: dUe, danS 
le teu de l'~motion. Nou:s rotl'OUVOIIS quelques !ignes plus loin t" 'I!lstitution ~ -
~ • I7 • o C~tign an~tj.e " 21. 

('ji0f8Ut:u entendde par lA ? 
Avoo.orm que le mot est ~sq:.le intol,rable pour nous,sujau:rd'hui; qui y 

mettoo.s d'abord un aens desastreux (arm.Se ou ville aneantie). Poor le Spirituel dn 
XVII0 si~le, u ne comporte que 1'1dee, mais poussee 8'11 muimm!l, de petit, humble, 
cliche, no Dieli t que notre Institution s-~m heurause, si elle l!lllin11ient cet esprit de 
petitesse, d 'hnmilittS. d 'aneantiSOOiaent, de Vie cacMe~ ... "7 .. 

(l)"Du ~ PD~ "On a dit dans le XVII0 s. m&te devant le aubstantif dans le seDS qu'il a ~sente ­
ment apres."(Litt~ p.502)" Sai.D-tu. que ce vieil.lard tut la. ~ vertu ?a (Le Cid II,2) 
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II.ais U roste a dire paul'q'\lOi le nouveau Corp-3, en tant que Corps, est une Inotitu­
tion au~ tie. · 

a) y aurait-11 da:tlS ce~te maniere de parler une e.llusion au% m~ces ea­
nonigues de_ l'~?Otl'1~. , au sujet de l.avvic reliBieuse, so concevant encore mal sans 
voetD: solelmels et sans cl6ture ? - On pc:mt on douter, car 11 y avait d~ja, d.epuia peu, 
i l est vrai, des Congregations rel.igieuses, enatant of'fic1el1Emlmt et tota1e1:1ent d~ea­
~s des erJ.gences des AuciellS Ordrea, celle de la Croix, per exeople, fond~ par Ilr:le 
de VU1eneull811 en I64I, celle de Ste Marthe de Per:lgueux, en 1643 ••• 

b) Tout ne J~Qrdt-U pas se clarifier quand on pense a une pa.rticularit~, 
singn.liere, il est V1"81, au.jourd.tbui, pour nous, l!lllis qui sera ·la loi de la nouvelle 
f'ondation, le SEem. 

11 ne faut pas 1 1oublier qu.and on lit le mot d' "Institut an&nti" et les phrases 
sibyl.Uaea par lesquelles le Pere le cuact.iri.Set• notre ~ Chere Association sera un 
corps sans eorpe .... "4. C'est un corps pli.squ'U groupe des assocUes et ce n'en est ~ 
un, pU.equ'U eat • inviaible "6; plisqu'U est•si fort cache dmJa son 6tabl1ssement quo 
lea seules pereonnes qui le composeront et leurs superieu.rs en ~t la eonnaissance •s. 
Pour le plbllc qui ne conna!t ili eon fODdateur, n1 son au.perieur, no sa ris1dence t U 
est · Mallt c" Il est sans Pere_:qui soit visible• BaDS Mison qU-soit propre. En un mot 
je le vois denu~ de toQt" .8. . . 

• Oh que de rapports de notre veritable nhnt avec 1 'WantissG!!Ient du cher 
Sau.veur en son diJiin Sacrement ".II. 

Bn brei\ c'eet un "Institut an~ti" c'est-e...diN reduit apparetll!lellt a n~ant, 
a rien, pour deux raisons, 

,et J!!rCB que secret. done tgnoro, . 
et parce que compose de personnes qui • ne sont rien a elles • 30. "vidcs de soi­

m&!e et de toute chose " 22, et cMrissan:f: " 1a plus ~tie bum111t~ 11 22. Avec les 
~es et l'holution du P.D., on assistera a tme t:nmsposition heureuse du vocabulai.re 
et, au lieu de " J~sus modele de leur Jastitut tout a!Want1 •, on lira bient6t : "modele 
de leur Institution toute humble et toute cacMe • .(Cahier, Lyon p.I79). _ 

2/ " En second lieu, en la ~ 5a1nte Jucbari.stie do J6sus, noue avons un 
modele accOElpli de paumte1 chaste~ et oMissence de mtra petite Institution ".12. 

Pauvre. 11R1en de plus pauvre au aonde que ce crand Seuveur", pour deuz rai­
sons t" 11 ee voile DOD pss de la rialit~ d'un peu de tam ca1s de son es:pOee et appa­
rence"I2, et de plus " U reste ~em.ent eon tent " • que les chases dont_ on lui dozmc 
1 •usage•\le ciboire par exemple)• eoient riches ou pauvres "13. 

Il y a la, pour lea Ames a qui le Pare s'adresae, !'lpour qui la tree sainte :8uchar1.o­
tie fait toutes les Jlll'BS et saintes amours sur terrett2, un mervellleux stj.mulant r"Ilotre 
chere fills, • • • nous serons parf'aitement ~s ••• et contentes quo nou.e ayons beau.coup 
ou peu, ou rien, car en v&ri M- notre pGt1 t nouveau dessein demande un en tier depouillement 
de tau tea choses. •13. 

Cha@te. 11 Ce cher sauveur, Vierge et cher Epou% des vierges, n'a des yeux, 
de langue, ni .do coeur que pour ses cheree ~pauses "• Ellea seules attirent sea regard3, 
entendent sa vo:i% . ... I~ous devono de hotre c8te " n •avoir d'yeux, d ' orelllee, de coeur 
que pour ce cher 8auveur." 14 • 

. Obeissapt. lei, le Pare i-~e s•~t a" La sainte ob~issanco de ce char 
Sauveur n' est-elle l8S miraeuleuse r Il n' a jama1s Nsiste au p:rl!tre qui le mani.e, le 
porte lA oU. il veut et pourtant que de raisons de se refuser ••• ! Cette pensee I!lG ferai. t 
fond.re en l.a:mes,si je n'etais plus d1i.r que le marore". 1-! 'en croyons rien, et si l e cher 



-7 -

Pere y eat all6 de sa petite itfam9 s jo n' en oorais pss SUJ.-pris.. Hais q_uel oxe=plc 
• pour l es &!eo du petit dessdin " rt y L' oxcl..amstion f'inal.o sou.ligne l' importance 
de cotte lee;~ f • 0 chare ~t tr00 humble obeisaanca qui f'ait 1a l:larqUO aseureo de 
la writable vertu, puisse~tu a jaoaio ~tre vcritableccmt parfaitc en toua les 
aembres de notre nouveau COI'llS ••• 0 1Z. 

3/ • Zt si nous vou.lons 1e 130dolo de notre tmOUr vel'S Dieu et de notre 
c.bari te vers le procbain, o\'1 le trouveron5-noua moux qu 'en cc saint 38crernont ?" 
C' est ici que nous trouvons la perle de toate la litterature ancienne et modernc 
de Saint Joseph, cette phrase ecrite ici J?OU!' la premiere fois, qui devrait conn­
ta.moont VOUS tenir en evail et VUilS Gillpt-~cller de VOUS trouver trop Vi te et a bon 
eompte satisfaitesa 

• Notre Chere Cong:rOgatio:n en laquelle chacun deo sujets qui la compase -
ront doit ... avoir toujours la pl~de du Saint Esprit dans lc coeur, 
et qui fait profession d'@tre une Congreeation du plus lW" et parfait 
amour ••• " !9. 

De plus, co ..:aint ·acrement est un myst~ro d'union~ at parfaitement unis88Ilt -: 
n 11 (Jesus) unit les fideles ~ lui-m&le, a I>:leu son Pare et entre eux .. 
Yo1.la, M cbera soeur, la FIN de notre Co~gation az$mtie " t Il Union de nous et du prochain AVEC I>mJ, · 

2 Union de tou.tes lee imes BmR; EIJ~, 
3 Et cette double union, U 1a faut TOTALE .. :Par ce mot, je comprendo 

toute la perfection qui se peut rencont.Gr en 1& nature et l 'exerci.ee do 
1 t aDOUr de Dieu e t du procbain. Pl.aise a la Bont.S divine que nouo ptissions 
contribuer, en qualite de f &ibla instrw:lent, a retablir en l 'Egllso cette 
~ union des ~ en Dieu et avec Dieu. • 2I 

On ne peut ref'u.s(>r cet .Sloge au Pare r~daille d • avoir vu aram1 , et ® s ' @tre 
1!1021~ sainte~~ent ambitieux pour soo fllles . 

En~~ diiDS cette premi.Ore partie lee points de camparaison entre J~ 
Hostie et lee b.os du P .D. portent sur trois points s 

La caracteristique dU P.D .. 1 le secret 
J.es el&Dente constitutifo s loo voeta 

Le moteur interieur.:: I 1 'amour 

- JdSUfl dans 1' matie est susei cache,secret.~anU.o 
-Jesus dans l'hostie en quelque caniere est peuvre,chaste 

obeisaanto 
- J~S1l.a n' est quo cela dans 1 'hostie t tout ac!.OUr pour 

son Pbro et pour lea 6mcs. 



La neture du ZWUVlll I:n.Dti tu.t 

Cet'c;o sccondo partie (2 PBBSS -.}), est la plus a~~nnarite p~r •me :!.ectricc d'au -
jourd'hui. blssi a-t-elle 6t& 1lliss6cl presque compl~tooent de cote ~ le premier 'ditelll': 
1 ' abb~ Ri.vaud, et est encol-'00 pau ~D totru.e~t incomll!e de:J SoGUrS de St Joseph allcB­
mtilnes • 

Emporte pa:r sa ~t:mcupation de ~l~lisme, le P .r·Il-&lllle d~cele ~ncore ds.ns 
cot adom))le m;ystero un autre point de compamison qu' 11 va dcveloppor a. ss.voir avec 1& 
nature du P.D. 23:- et c'ast ainsi que uous app:;;,encms les t;randes lignee du. Koa.vel Institut 
vraies rev6lationa pour la plnpart. qui appelleront tmG explication. 

LePere l:i~ eouligne 4 points 1 

La nature du rwuveao. grouperoont 
SOn oode d 1 apostolat 
Sa maniere de viwe 
Sa maison. 

I/ - 0 La natu:re de notre Institution porte t 
~t'OD lecl.jrte de trois personnes lOgOOS Qll8esn,ble t1ans un.e mime mai­

son, toutesteS 1A prne.faite uzd:t6 pno l e d&memant de tout ce qu•eues potal'aient 
avoir en propN, · 

toutee liees par lee voeux secriJta 
tmttes dest~o & . l·&\'8lle~ de sa gl oil'e et a la aaDCtification du cher 

proebain.• 24. . 
Daoa avoDS &Sjh ci~ ee texte et reviendrom encore plus loin sar lo 

secre-t .{I). . · t t' . _J tl \ ~~ 

2/ - Le ~Iite suivent ·IWUD ~tera un J;SU plus. Il doorit en· ~ aasoz 
pittoresqu.e le mode d 'g.mstGlat. Pour quo 1 ' o:r1 thmeti qu.e que 1 'on vo. lire ne broulllo pas 
trop nos idoos, il faut se mppaler quo les bonn.es iilles du P.D. vivent 3 llU' 3, que ,si 
ollea eont ~reuses, elles aont sim.plen, ot qu0 plusieura VJ.lliGe:mblableoent ne aavcnt paa 
l.i.ro. (2). 

s' £.dre3S8.!lt a des &.les si.l:!lplos, lo P .liedaillo suit un fil eonduc·;su:r on ne pout 
plus smpl6, " ln litani.e des saints 17 25, «flli leur 6tait foni.lioro ct qui sexa lou.r pri-Are 
c!u aoir. 

Chac-.m oait qu'il y a !.2 &p6trco ·· 4 ~~listes r: I6. 
S.j.Y.1teD l~e 7 di.ac:rea, et nous avoDD: I6 -:- 7 :; 23 ~ 

Ju.scr\1' ici rion de bien m.liu, et noua en cmrons asaez pour cooprondro la ~'Gtliore !flrtie de 
notre taxte que voici 1 

n :rrotJ:oe petito Institution do 3 CHI doit cOI::i!mmiquel" o en dDu% fen!JO : 
I 0 ) a !6 pereonneo, en cons:!.de.ra.tion des !2 apt)troa ct dec 4 evwa6li.Dtcs~ 

puis en consid6mtion des 7 diacroa conaa.cr6s au oel.Vlce dco tab lea (n' oublions 
pas qu' U enate dojt1 Puy des (~onfreries de la Iliscricordo et de la Chari ttS , 
dont ellcs oeront bicntt>t c~u), les 3 essayeront de joi.nd:rG am: 16 p;t"kit6eo 
7 nouvelles recruea : I6 + 7 = 23.. :lst.-<:e autre chooo qu' lm.o canioro de sticiJ~er 
des sinplea. 

(I) Achard se contents do d1rc tn Il aerait diffll:ilc d 'C%l>l~ucr 1s pcna~e du P •• :edail.le., et en 
q~oi l'Inotitution des ooeura po?te une Asaoc:ation secrete de 3 poreO!JDOS l~cs en ce~ Lai­
oon ct lices par des voaux secrets, et comnuniea.b:t.e a d'autros pc.r'Oonnes.Aucun deo manuacr:ito 
do la ragle priJlliirive n'cn porte la noindre tJ'OOe. Peu~tre faud:rait-il voir en cette In.ati­
tion un~ organisation destineo u donner a cer~ines pratiquoo d'apostolat et QO zblo ~lus de 
o6thode et partant plu:J d 'officaei~ .. " (CahieJ• bleu,9,-pol in calceJ ooto aV8l'lt nle vivre ct 
le cc~vert ••• ~). · 

{2) Q\1' orl se rap~lle que sur loa 6 prerd.eroo fU~.co de Saint Josoph, uno oe!llc sait s~cr; loo 
eu.tres sont dites illcttrees. ( Goui.t.Los som.rs de St Jooopll du Puy. !930. p. 50.) 
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20) Voici maintonant ln 2° 6tape du travail a.p:latolique propotJ~ D. noa 3 

associ~es : c'est un travail sur las 23 recro.es qu'U faut t...""EmEf'omer si possible en rac:ru­
t eurs. J.iais avant de preciser co trava1l, il :fmt rappeler una ~ de St Luc, X) 11 Le Sei­

gneur d~igna 72 ~m~ disciples qu'U e!lVf1Y& en c'IJ8llt, 2 par 2, dans tou~ lea 
villes et endroits oU. il devait aller .. " Ces 72 compl.etent dans l '~tion d'uno 

bonne pa.roissienne l4 liste des parsoxmes com~eerees a 1 'apostolats !2. 4. 7 .. 72. 
n s •~t done d 'amenor lea 23 p;relli.eres recm.es a recrutor 72 disciples. Voici COI!ID.en.t t 

olles s •y p:rendrc:mt pour atteindro ee c:.hift;fe id~ s -
On clom:IS la charge a la p.riucipale des 23 de ~er 6 ilnes ct 8Ul! 22 autres 3 seuleacnt. 
Un pou de caloul 1 la 1° ••••.•• ••••••••• 6 

Les 22 sutres X 3 .., 66 -72 c.-Jt .. f.d. 

-On pout sourire do cetto industri.euse-aritlJm6tique. Ftlt-ello troum compl.i.qu.&s P!Ll" dee 
Aimee fam:l..l1arisees avec ces ehitfres ~liques ? 

- On ne sourira pas en taus ces des G:dge.ncGs de 1' auteur e 
Tm.-11 &stexp.Jipn sans doute: 1es ambitiona du P.r~e sont-~~ exigQntoo pour cas 
3 bomles s 1 23 + 72 = 95 .. 
T;ravail. en B£9fopdetg surtout I SODg'&Z a l' id~al que 1 tau tear prmpoee a ees f'illes et qui eat 
• de gagner cea &lea a D1eu at a la RWfmction°," de l ea a~. instruire et dlevor a la 
Ift'feasion d •nne eute samtet§ • 26 n de viser plut3t une g;pde pexfectipn des &mas que sia­
plE!iiOilt leur salut • 24. N'y a..t.-11 pas l a matiere a %'efle%icn pour le3 re1.1giea.ses c1u XX0 a .? 

Evideanent, corJI!IG prec~~t, 1a sainte Ducharistie n'rst PBS perdue de vue c 
• Ainsi, ma cbbre flllet l ' Wobaristie de c«J'!Dmi que I 0 '' aux t.pfttres, a:u:s 7 Diacres ot 

' . A:Jsciples pour se rfpa;odre, 1lU' lenr entremise, en l.a cotmmnication de toas la resto 
des t~eles. " 26 .. 

3/ - La suite n•est qu'ebauchee a 
• Le vivre et le y!ti.r sore. czt~nt frugal ot oodeste et cependant divers selon lA 
d.iversite des condi.:Hons"' ellea n'auront dcnc pas de costune reli81euz, t§tant associl>­
tion secrete. f.iais Chacune se canduira salon· sa coMition. COllt:Jellt le Saint Sscrement 
va-t-11 intervenir ? rien de plus simple : 
n C'est, s c~re Soeur, ce que nou.s reoarquons dmuJ l 'es;pOce du Gaint Sac1'CflSilt qui 
est tre:l eonmne mis qui aouffre nbmK)ins de la diff&e!lco en sou godt et c01..1l.eur • 
solon lA divezai te et plus srande del.icatesse des farl.nas 11 27 .. 

4/- Entin une allnsion f1 }a \hmsure st: les maiso:ns do nos filles seront seo­
blables au Taberaacles tou.jours f'en:JJ!Ss i clef, d ' oo nos soou.rs ne sortiront qtte par 
obeissal'!Pe, ... seulement pcru.e le sa1nt exercice de 1 •avsnc.aJI:¥:'.nt de la gloi:re do Dieu. • 
Ne voyon;..DDUS pas c.lai:relllc:mt tout cec1 dane la trbo sainte Eu.charistie." 26. 

La 3~ fa:l:AAg am1oncoo pn- 1a P.I·~daille, 23 1 v sur lee agploia - ComprellmlB les 
act1vites apostoliquea- de nos petites soeurs " ost encoro pluo breve. 

tr Elles s•efforceront d' etre elles-!!t&es int~rteu.res et de porter 1e procha.Ln a 1e 
devenirt ~ •• tout en rest&nt adaptecs a la condition et a 1' Age des gens, "come le 
char J~ opere tN~ evidei!IDBnt daJ:i,s l 'Ducbaristic n. 29. 

Ls conclusion en ref~rcncc evidealeilt 8U char Smlveu.r en l.a :3aintc ::!u.chariatie sc 
preaente come le resune et quintessence de toute 1a lcttro. Ella nerite d•@tre retenue 
" Cocme ce cb.er Sau:vuu.r. en la Sainte Eucho.ristie, seoble n '@tre rien a soi, mais ~tre 
tout a Diea son P~ro et sux B:Des qu'il a re.chet6eo <12 son precieux Janes ailmi, m cht­
re ?ille, notre P.D. ct les personnes qui lo COll!lOSeront ne se:ront r1cn a cllest SGl'Ollt 
toutes perdues et an~anties en Dieu et pour Diau.. rllles seront toutcs avec cela au cher 
~ rien a olloo-abs n 30 .. 
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Une Promotion de Soeure de Saint Joseph, il y a doux 8D3, a la cl6ture d'lmc :rei;raito 

de 30 jours, d' enthousiasme l' a prise, en la condenssnt, COl?llle d0Vise l 
• Toute epmouie en Dieu et pour Dieu. 
" Toute au cher Peocbain. 
" RieD a moi." 

En ajoutant un Amen fratel"DBl, le Di.l"eeteur de 1a retraite rejo~t le 
p .!~e terr:ainlmt sa lettre tar ce confiant eouhai t qui est aussi une Bl:dente priero s 
• Daigne Dieu o~rer ses merveilles (I), solon la meou.re de son bon plaisir. Aoea. Dieu 
aoit Mni. JfSWJ Narie Joseph. 

Le Pere H6dail.le de 1a C<>liiPOG!lie de J~S'WJ •. 

COncLUSION 

'relle est ceUe lettre dont 1' importance historique et asceti.que ne pent @tre 
acmsestiEe. · 

n reate A cozmalne brievement le jugement que pourrait porter sur ce terlc 
mi critique U.tt6~, un historian, un tMologien, 11!\ spirituel. 

. I) Cette lettre tut coaposee,eemble-t-U, sous le coup d'une intense enotion. 
lloas pensons trouver dtms cette pa.rticularite l'ezpllcation des imperfections d'~aion 
et de style. Le P.Z.t.§daille, si clair, si precis d8lJS lee Constitutions, se montre ici, parfoi:J 
diffu.a, compllque; 1a plume court, sans peoor les expzoessiona, BU gre du eouffle, Je me le 
re~sente d'abord vi.vement trapptS Jm"' le taralltUisme que nous eavons, la compu-aison de 
Jesys an~t& et du P.D, "secret", tn1s paus~ par son double amout" ot pour la tree sainte 
Eucbari.stie, et pour le petit dess8.1ft, il se met a son bureau, et CCIII!De par encban:tacent, 
surgi.ssent d • autres rapprocbaments entre les verttlS du Chri.s~barlstie et celles que doi­
vent avoir n lea !mea du petit dessetn•. His en go(lt, U pousae un peu plDs audacieusoment 
le parallele, non aeulement ~ las vertus (I0 ~). mais, ce qui suppose un peu plUD 
d'effort, pour la nature de 11 Institut (2° partie) et ausai sea actinUs ( 3° partie ) .. 

Tout est-11 egalement hel1reu% dans ces rapprochements ? on n' oserai t le dire, nous 
venc.DS d 'ins:lmler poo.:rquoi, maia on ne peut paa ne pas admirer la aouffle qui an1me 1 'ecrivnin 
p:resqlJ.e d 'un bout a 1 'autre, d 'amour, de ferveur poar J~sus et pour les Illes. 

2) Ia position thool9s19!!£ du P.!·I~Ule au sujet de la presence rielle ar:rGtcra 
davantage le tMolofP.en d'aujourd'hui. • Jesus e ' est reJJdu, ~rit-U, tres petit ab:r,sge dana 
u.7l ateme des espOOas du pain et du vin • 6, si petit • que l'appsrence quasi d 'un atb de 

. pain le COUVII8 • I2. On lui objectera ce qui a 'te ~ecttS ~ toas les theologiens qu.i ont reo­
susciU 1a positiOn du c•Slebm WGO, que le soi-4isant abaissement du Christ, p:roduit PfU" la. 
6onsecration sans lee espeeas sacraJ:Jentelles, eat tout entier dans lcs appuenc:~ sans 1a min 
dre r9ali~ intrin.sequa, que l'Otre du Christ ressuscite demeure il:lpaasible et ~orieu.x, qu'il 
n'est r1en qui prl.sse le moi:Ds du mon.de le touvher et le modifier objectiTet!.lmt.(Lepin p.60I) 

On pourra done p:ro6ferer d 'au tree presentations que celle du P .I~daille, ot elles ne man -
quent pas deprl.s le XVI0 sieclo. llais on ne peut reprocber au P .Ziedan 1 e d' avoir_ P.P!vi leo 
8l'8Z1ds au:b3urs de son epoque s J.uco, Vasquez, ••• A la suite desquela ont · enc·o~~s contem­
porains qui ne sont pss sans valeur c Franzelin, Lea"J1tb1, <Mricot .... Be Pore Faber, Cllai.gnon, 
J.Ionsabre. • • • • • • · 

3) Sur lo terr&in ascetioue du m.oins, le P.U&lai.llo, pen.sez-vous, ne suscite 
pas d'op!lOOSllts ? C'eat a voir. Un bon~rivain spirituel a quifu.t receJlll!lSJlt mont~ la 
le_ttre se montra sENcre t" L'DucharisHe a ~'W donnec, ecrit-11, coome nouxriture de 1 '&Ia, 
cm:ee source devvie SUI'n&tu:relle. (~lie eot un principe d 'union entre ncus et la Cb.ri.ot , 
ontro lcs cbretiens,) et non COl!l:le mpd.ele tea vertus. Les vertus, c'eat par son exemple et 
sa parole dans sa vie ~rieure et visible, que Jf!sus nous les a ense18n008. Dana l'Duchari.s­
tie nous ne voyons qu•inartie: Visus, tactus, sustuo in te fallitur. Vouloir tirer do lb. 

(I) la copiste du Cahier de Lyon avait d 1abOrd ecrit "cas mcrveillesn ;zue II cnrn,..< 
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lc !!I.Odole de 1a. pauvrcte, ... c test chG.rcher le concret dana 1 ' abstmit • • • n - Et ccp::mdant, 
tout en ayant p1Ginetl3nt raison le chor contradieteur ne n'a pas pleinement satisf'ait • Bt 
voiei :pou.l'qUOi : · 

Ce n•est pas ~ de V'l.llv~s paroi.ssicnnes que le ~.Uedaille s 'adl"esse, n1 ~m 
h des religieuseo ord.i.Daires, 1!l8i.s ~ .aes Ames qui, comma toujotu's dans lee COll!OOllCCD"'...nts , 
ont un degre de terveur qui depasse la ooyenoo. poor qui, de plus, " 14 tree Dainte Encll:!t­
ristie fait toutes les pu>ea ct saintes amours our la te,re"2. Ces 8mes-1A sontd~ja habi­
tuees a regardor le Christ evangeliquo at a l •1m1ter a'OSnt oet krit du l.Eedaille. ra.ia 
a.i.Dsi dispos~s vi..s-6-vis de 1 'Encbar1.Btie, el.loo re~ivent eans difficulte tout ce qui 
leur en est dit, et qui. eat plnt&t occasion de mont&r, a travers loo dctai.ls do leur vic, 
vera Jtisus. Qwmd nle coeur y est", tou.t prend fOl"JJJe, tout va de so1, tout se coap:rend , 
tout se derina, tout est euchuistique, m&la lA }letite DQison de ces bonnas filles qui 

devicmt "un Tabernacle toujOUl"S fe~ ~ cW, d'ou elles ne aortent, COI!I3e J~, que 
poar apporter la g:rftce auz Aaes". Ce n•est ~ si mal ! 

Ce cli.J:Iat euoharistique mt une unit,, eM une coMsion spiiitu.elle qui n' est 
pw banale et qui invite 1 'b si.Dple b. s'61ever, b. propos de toot, vel'B Celui • qo.i fait 
toutes nos pu-es et Saintes amours sur la to~•, J~ostie. (I0 

4) Ces miaes au point thOOl.ogiques ( sur la f~ de concevoir lA ~e reeill 
ese~tiquas ( sur 1'imitation de Jesus ) , nons int6ressent ertdemcrent, 1!J8ia vous attendez ~ 
autre chose s que je m'explique sur 1e prgb~~..g JUstoriQU§ de vos origines, tel que le poscnt 
1es p:rkisions de oette lettre que noas venons d 'entendro. 

QueUes relations avons-naus, nous soeurs de St Joseph, avec .ces S&itttes fUlea du 
P.I-IedaUle, associees secre~t ; par 3, uutour de la presence eucharistique, nourrissant 
de g:randes vues apostoliques et un splendide ideal de perfection 1 

On ne peut 6viter le d.ilemme suivsnt 1 

Ou wus 3tea lea descendantos de ces pramieres Assoe~s, 
Ou voua ne 1•8te~ ~· 

Si voas l'lltes, camoont expliquer 1e cb.lmge:lent de la nature ~ de 1'Ins­
titlltion premiere, et le sUenee de vos Constitutions'? 

Et si vous ne 1 •ttea pas, pou.rriez-voua, 1o,al.eaent vous di.re encore :"lee 
filles em Petit Desaeill" '? 

La reponsa qui sera pro~, sera je 1 'espe:re, j'en su1s ·~~ ape.isante. 

(I) Le P.Hedai.lle exprirle toute sa pensee dans la Soeonde Partie des imimes ( 1672, aootion X, 
4lition Toulouse p. 4I) 
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